
Ce diagnostic a été réalisé au 1er 
semestre 2018 dans le cadre du projet 
transfrontalier AD-In. Il vise à identifier les 
forces vives et les initiatives d’alimenta-
tion durable et/ou inclusive qui y sont 
portées afin de soutenir une dynamique 
territoriale en la matière. 
Ce territoire transfrontalier comprend les 
communes belges de Péruwelz, Bernis-
sart et Beloeil et les communes fran-
çaises de Vieux-Condé, Condé sur l’Es-
caut et Fresnes-sur-Escaut.
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Ce qu’il faut retenir 
La valorisation du cadre de vie est un aspect mis en évidence 
par de nombreux acteurs de ces 6 communes. Les freins liés à 
la mobilité, la variété des environnements sur une même com-
mune limitent la création de synergie intra-communale et 
laissent un goût d’inachevé dans la réforme sur la fusion des 
communes. 
Les communes de part et d’autre de la frontière accordent 
un intérêt particulier pour le maintien de la population, 
notamment jeune et qualifiée, sur son territoire. De plus, des 
nombreuses initiatives pour le bien-être du public âgé sont mises 
en place. 
Le caractère transfrontalier de ce territoire se perçoit dans les pratiques 
de vie au niveau de l’éducation et de l’approvisionnement alimentaire. En effet, les 
familles issues des communes françaises passent régulièrement la frontière pour la 
scolarisation de leurs enfants, quand les ménages belges choisissent de s’approvi-
sionner pour partie en France. 
Les 3 communes françaises appartiennent à la Communauté d’agglomération 

de Valencienne Métropole ce qui induit des collaborations entre elles, notam-
ment au niveau des CCAS et sur le programme « Vivons en forme ». Du côté 

belge, l’absence de structure supra-communale ne signifie pas qu’il 
n’existe pas de collaboration entre ces 3 communes. Avec l’initiative 

BOOST, les 3 CPAS se réunissent autour d’un projet de réinsertion profes-
sionnelle. 



Les 3 communes belges (43 098 habitants en 2017) se caractérisent par des indicateurs 
sociaux, économiques et sanitaires comparables aux moyennes hainuyères, souvent plus 
défavorables que les moyennes régionales : revenus médians et moyens similaires à la 
moyenne de la Province du Hainaut et de la Wallonie ; un taux de chômage similaire à la 
moyenne provinciale et supérieur à la moyenne régionale, excepté pour la commune de Ber-
nissart qui présente un pourcentage bien supérieur. En ce qui concerne la part de la popula-
tion bénéficiant du RIS, les moyennes des 3 communes sont inférieures aux moyennes provin-
ciale et régionale.  

Les communes françaises (27 224 habitants en 2017) se caractérisent par des indicateurs 
sociaux, économiques et sanitaires défavorables par rapport aux moyennes du Département 
du Nord, souvent plus défavorables que les moyennes régionales : le revenu médian annuel 
est inférieur à la moyenne (dont un écart de 4 000€ entre la commune de Condé sur l’Escaut 
et la moyenne départementale) ; un taux de chômage bien supérieur aux moyennes dépar-
tementale et régionale (notamment pour la commune de Condé sur l’Escaut qui présente un 
taux de chômage presque deux fois supérieur à la moyenne départementale) ; la part de la 
population bénéficiant du RSA est supérieure aux moyennes départementale et régionale (3 
fois supérieure à la moyenne départementale pour les communes de Vieux-Condé et 
Fresnes-sur-Escaut, 5 fois supérieure à la moyenne départementale pour la commune de 
Condé sur L’Escaut). 

Ces 6 communes sont situées sur le territoire de parcs naturels (PNPE, du côté belge et PNRSE, 
du côté français) qui entretiennent une collaboration transfrontalière, qui se traduit notam-
ment au niveau du Parc Naturel Transfrontalier du Hainaut. 
 Le Parc Naturel des Plaines de l’Escaut (PNPE - Belgique) comprend 6 communes wal-
lonnes dont les 3 comprises dans le projet Ad-In. Il a pour mission principale la protection de la 
nature et de la biodiversité ; l’éducation et la sensibilisation du public ; le développement 
économique local, le maintien et le développement d’une agriculture durable. Un évène-
ment annuel, la « quinzaine du goût », met en valeur les produits locaux et un Groupe d’action 
locale (GAL) a été constitué, en collaboration avec les citoyens, pour réfléchir au développe-
ment de la production locale sur le territoire, notamment par l’introduction de produits locaux 
dans les cantines collectives ou épiceries sociales du territoire. Une attention particulière est 
portée aux publics en situation de vulnérabilité avec la création d’une réflexion autour de la 
thématique de l’insertion professionnelle et sociale via les CPAS.

 Le Parc Naturel Régional Scarpe-Escaut (PNRSE - France) comprend 55 communes et 
est régi par la Charte 2010-2022 qui pose les enjeux, défis et stratégies de ce territoire. Une 
attention particulière porte sur un développement économique, respectueux des ressources 
et de la préservation des milieux naturels. Le PRNSE est aussi signataire d’un PAT (Projet Alimen-
taire Territorial) ayant pour objectif de favoriser la synergie entres les acteurs de l’alimentation 
sur base d’un diagnostic territorial et d’actions concrètes sur des thématiques diverses (ac-
cessibilité, gaspillage alimentaire, santé et bien-être, environnement, viabilité économique). 
Ces projets sont construits en concertation avec les citoyens. 
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Présentation des différents dispositifs locaux présents dans chaque commune

L’axe alimentation s’article principalement autour de 
la promotion de la consommation de fruits et légumes 
dans le cadre de manifestations publiques. 
Une collaboration avec le CLPS a débouché sur l’orga-
nisation d’ateliers cuisine et d’événements festifs pro-
mouvant l’activité physique et l’alimentation saine, en 
s’appuyant sur l’interculturalité. Ces actions sont 
actuellement terminées. 

L’ADL a pour objectif de mettre en place des 
chèques-commerces permettant l’approvisionnement 
dans les commerces locaux. Durant « La quinzaine du 
goût », l’ADL organise un stand mobile qui propose des 
sandwichs réalisés à base de produits locaux. 

Pour favoriser l’accessibilité à l’alimentation, le CPAS 
organise une épicerie sociale et est en réflexion quant 
à la mise en place d’ateliers cuisine et/ou la création 
d’un potager. 

L’insertion socioprofessionnelle est un axe prioritaire du 
PCS. Un projet nommé « repas solidaires » mené en col-
laboration avec le CPAS permet la vente de repas 
chaud à moindre coût en période hivernale. Des ate-
liers de cuisine et un « café santé » sont réalisés à desti-
nation des aînés. Il est a noté qu’aucune des ces activi-
tés n’intègrent actuellement les critères de durabilité. 

Plusieurs réflexions sont en cours au sein du CPAS, dont 
la création d’ateliers de cuisine, éventuellement en lien  
avec l’épicerie sociale située sur la commune.

Le PCS est notamment à l’origine d’un jardin partagé 
d’une vingtaine de parcelles individuelles et quelques 
parcelles collectives. 

Le Service d’insertion sociale organise, en collabora-
tion avec l’Ecole de Promotion sociale, des ateliers de 
cuisine  basés sur des recettes équilibrées à petit prix. En 
collaboration avec Inter-environnement Wallonie et 
Espace Environnement, des défis alimentation durable 
ont été testés par un groupe de bénéficiaires. 

Plan de cohésion 
sociale

Centre Public
d’Action Sociale

Centre Public
d’Action Sociale

Centre Public
d’Action Sociale

Agence de
développement local

Plan de cohésion 
sociale

Plan de cohésion 
sociale
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La Base de loisirs est un acteur essentiel pour la sensibili-
sation à la nature, la biodiversité et le développement 
durable. Est prévue la création de zone de perma-
culture à destination des publics scolaires et permet-
tant par la suite l’approvisionnement de sa cantine. 
Des ateliers cuisine sont aussi envisagés.

Base de loisirs

Le CCAS agit sur le plan de l’accompagnement col-
lectif via des actions diverses dans le domaine de l’ali-
mentation dont  des ateliers cuisine et des jardins 
solidaires. Par le projet « Cuisines et dons », des liens ont 
également été créés avec les services d’aide alimen-
taire de la commune. D’autres projets sont en cours à 
cet égard. 

Centre Communal 
d’Action Sociale

Le Centre travail la question de l’alimentation à travers 
la mise en place d’ateliers de cuisine dans un objectif 
d’amélioration de l’estime de soi et de création/amé-
lioration de la cohésion familiale. Une table d’hôte 
complète le dispositif.

Centre socioculturel

Au sein des politiques de la ville, l’alimentation 
s’aborde notamment par le biais culturel, avec la mo-
bilisation d’une compagnie qui organise des ateliers 
cuisine et un spectacle-festin. 

Politique de la ville

Des ateliers de cuisine sont mis en place pour tout 
public et des contacts privilégiés sont avec le secteur 
de l’aide alimentaire. Un projet de remise en lumière du 
jardin attentant au centre est en réflexion. 

Centre socioculturel

Une réflexion est organisée afin de relancer l’initiative 
d’un jardin partagé dans l’un des quartiers de la ville et 
des activités liées aux principes d’éco-responsabilité et 
de gaspillage alimentaire sont organisées durant l’été 
à destination de différents publics. 

Politique de la ville

Le CCAS met en place des ateliers permettant aux par-
ticipants de mieux gérer leur budget sur base de diffé-
rents trucs et astuces. Des conseils pour s’alimenter à 
moindre coût sont alors donnés conjointement à des 
ateliers de cuisine. 

Centre Communal 
d’Action Sociale
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Le CCAS organise des actions de sensibilisation du 
public aux questions environnementales notamment 
par la thématique de l’écocitoyenneté.

Ce centre organise des activités pour différents publics,  
de la petite enfance aux adultes/ famille. Il dispense 
des ateliers pratiques en réponse aux questions éma-
nant du public. Le centre a aussi pour projet de trans-
former les carrés de pelouse présents devant ses 
locaux en carré potager. 

Centre Communal
d’Action Sociale

Centre socioculturel

FRANCE



Initiatives en Alimentation Durable Inclusive :

De nombreuses initiatives de vente directe à la ferme 
sont présentes sur ce territoire mais les acteurs mettent 
en évidence un manque de communication au sujet 
de cette offre. Une initiative « Soutenons nos marchés 
locaux » est organisée.
Sup’R, une initiative zéro déchet, bio et local a ouvert 
sur l’entité.

Beloeil

Présence de marché hebdomadaires sur le territoire. Bernissart

En dehors des marchés classiques hebdomadaires, un 
marché mensuel des producteurs locaux rencontre un 
franc succès.

Condé-sur-l’Escaut

L’association AMAP propose des paniers de légumes 
bios et locaux toutes les semaines ; ces paniers sont 
accompagnés de recette pour cuisiner les produits du 
panier. Un développement de cette initiative pour 
approvisionner les écoles de la commune en légumes 
est envisagé.
L’association ASBL Mercure déploie des activités de 
promotion des produits bios. 

Fresnes-sur-Escaut
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Les ouvriers du cœur est une institution proposant la 
distribution de colis ainsi qu’un service d’épicerie 
sociale. Un magasin de deuxième main a aussi vu le 
jour.  

Le secours populaire propose une épicerie sociale ainsi 
que la distribution de colis. Des collaborations avec 
une enseigne Bio ainsi qu’un jardin partagé permettent 
d’alimenter l’association en légumes frais et parfois bio. 
Les Restos du Cœur sont aussi présents sur la commune.

Le secours populaire et les Restos du cœur sont pré-
sents à Vieux-Condé. Ils proposent des services de 
distribution de colis et d’épicerie sociales. Ces deux 
associations travaillent en collaboration avec le CCAS.

Une épicerie sociale issue d’un partenariat CPAS-ALE 
et la maison des familles propose des colis pour ses 
bénéficiaires. 
Le CPAS assure l’aide alimentaire d’urgence.

Les ailes du Phoenix est une association proposant un 
service de colis alimentaire, un vestiaire social et des 
sorties pour ses bénéficiaires. Elle disposait d’un jardin 
solidaire mais ce projet, actuellement en suspend, 
recherche un nouveau bénévole pour en prendre la 
charge.
Le CPAS dispose d’une épicerie sociale proposant des 
produits issus de grande surface vendus avec un rabais 
de 10%. Les conditions d’accès à ce service ont été 
élargies et touchent d’autres populations précarisées 
que celles bénéficiant du RIS.

Beloeil

Bernissart

Peruwelz

Condé-sur-l’Escaut

Vieux-Condé

Fresnes-sur-Escaut
Le secours populaire ainsi que les Restos du Cœurs sont 
présents dans cette commune et travaillent en colla-
boration avec le CCAS.
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Afin de répondre à une volonté citoyenne d’améliora-
tion du cadre de vie de la Cité du Préau, un  projet de 
fleurissement et de verdoiement à l’initiative de la FRW, 
de l’AMO Graine, du PCS et du Gal a été mis en place. 
Des arbres fruitiers ont été plantés. Si à termes du gaspil-
lage alimentaire est constaté, une collaboration avec 
un service d’aide alimentaire de la commune sera 
envisagée. 

Un projet de verdissement des quartiers, le projet
« Odéon » a vu le jour et a pour objectif, en collabora-
tion avec une école, les ouvriers communaux et l’asso-
ciation de parents, la plantation d’arbres fruitiers et de 
carrés potager dans un quartier de la commune. 
Un projet de jardin partagé à l’initiative du PCS est resté 
en suspend faute de terrain disponible. 

Dans une optique de redynamisation de quartier et de 
cohésion sociale, le PCS a mis en place un jardin com-
posé de parcelles individuelles et collectives. Des acti-
vités pédagogiques au sein de ces dernières à destina-
tion des enfants ont été organisées. L’aménagement 
permet une accessibilité aux personnes âgées (pota-
ger en hauteur). 
Au sein de la Poudrière, des pratiques de permaculture 
ont été mises en place afin d’approvisionner les 
cuisines de cette communauté. Des ateliers pour favo-
riser les liens entre alimentation, santé et environne-
ment sont souhaités.

Le centre socioculturel souhaite donner plus d’ampleur 
au jardin attenant au centre afin d’essaimer les bonnes 
pratiques d’autoproduction sur  un plan individuel. La 
structuration des logements de la ville induit qu’une 
partie importante des habitants dispose d’un jardin 
privé.
On notera aussi la présence d’un jardin botanique et 
pédagogique de 1700m² au cœur de la ville.

Dans le but de favoriser la cohésion et la mixité sociale 
au sein de la commune, le CCAS a mis en place  une 
initiative de jardins solidaires permettant à toute per-
sonne qui le souhaite de disposer d’une parcelle sur le 
terrain, de graines et d’outils pour son utilisation person-
nelle. D’autres activités, comme le concours du plus 
beau jardin, sont organisées autour de cette initiative. 
Des arbres fruitiers, répartis dans la commune, sont aussi 
à la disposition des citoyens. 

Plusieurs jardins partagés (potagers, vergers) sont pré-
sents au sein des quartiers repris en politique de la ville 
à l’initiative du CCAS. Tant pour la mise en place de 
ces jardins que pour l’entretien, l’emporwerment des 
citoyens est central. 

Beloeil

Bernissart

Peruwelz

Condé-sur-l’Escaut

Vieux-Condé

Fresnes-sur-Escaut
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Beloeil

Bernissart

Peruwelz

Condé-sur-l’Escaut

Vieux-Condé

Fresnes-sur-Escaut

Par l’intermédiaire du projet Bernicook, la multiculturali-
té est travaillée dans le cadre d’ateliers cuisine. L’as-
pect durable n’y est toutefois pas pris en compte. 

Des ateliers de cuisine à destination des seniors sont mis 
en place et animés par le conseil des aînés.

Depuis 2011, des ateliers de cuisine sont organisés par 
le service d’insertion du CPAS en collaboration avec 
l’école de promotion sociale. Dans le cadre des Défis 
Alimentation Durable 2, des recettes basées sur les pro-
duits des colis alimentaire ont été imaginés par un 
groupe de bénéficiaires. 

Un atelier de cuisine est mis en place par le centre 
socioculturel qui a notamment pour projet de faire plus 
de lien avec un potager avoisinant. 
Dans le cadre du projet EcoConso et en collaboration 
avec le CHAAFIP, le CCAS a mis en place un atelier de 
cuisine qui tient compte des aspects budgétaires et de 
l’équilibre alimentaire.

Le CCAS envisage de lancer le projet « Les petits plats 
dans les grands », en attente de financement. La colla-
boration impliquera les Restos du cœur. La première 
étape consiste en un repérage du public et l’identifica-
tion de ses besoins, éventuellement par la mise en 
place de groupes de parole. Ce nouveau projet part 
du constat de gaspillage des aliments distribués dans le 
cadre de l’aide alimentaire. 
Un lien avec le jardin solidaire de Fresnes pourrait être 
envisagé. À l’heure actuelle, le projet consiste à per-
mettre la présence d’une diététicienne au sein des 
services d’aide alimentaire les jours de distribution en 
vue de discuter avec les personnes dans un cadre 
détendu et convivial, leur donner des idées de 
recettes, leur faire goûter des petits plats préparés au 
départ de produits des colis, et par la suite, les inviter à 
prendre part plus activement à un atelier cuisine. 

Un atelier est organisé mensuellement par le centre 
socioculturel en collaboration avec une diététicienne 
et des animateurs du service prévention santé du 
Département. Dans ce cadre, un des objectifs est d’or-
ganiser une visite de producteurs locaux afin de les 
faire découvrir aux participants.
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Opérateurs partenaires : Opérateurs associés :
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